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En tant qu'étudiant, j'ai régulièrement visité l'Institut
de physiologie de l'Université de Fribourg. Depuis ma fenêtre
j’avais vue sur un parc à chiens, en béton brut. Les
chiens
allaient et venaient sans cesse. Je les savais destinés aux tests
cliniques sur animaux, et ce qui les attendait était horrible. J'ai
décidé de ne pas m’en laisser affecter, de prendre mes distances
vis-à-vis de ce sujet, afin de pouvoir étudier en paix. J'ai fait
ce que presque tout le monde fait, mais j’en garde un malaise. En
2012, rien qu’en Allemagne, trois millions d'animaux ont été
sacrifiés pour des tests en laboratoire. Si nous savions ce que les
rats, les chiens et les singes doivent subir, nous ferions tout
pour arrêter cette horreur. Hélas, tout ce que les gens font subir
aux animaux, ils le font tôt ou tard subir aussi à leurs
semblables. Cet essai doit contribuer à mettre définitivement fin à
cette folie furieuse.

J'étais un activiste dans le mouvement étudiant de 1968. Après
l'échec de la « nouvelle gauche » en Allemagne, de nouvelles
approches devaient être trouvées pour sortir de l’impasse
sociétale. Les débats idéologiques touchant à leur fin, se posait
la question des bases humaines, intérieures, éthiques et
spirituelles de notre travail. Comment générer une nouvelle forme
d'humanité fondée sur la confiance et la solidarité? Où trouver la
solution pour les sujets concernant la sexualité, l'amour et le
partenariat? Comment la communauté humaine pouvait-elle être
intégrée dans la communauté de toutes les co-créatures et,
finalement, dans l'ordre de l'univers?  Ce n’est qu’en
répondant à ces questions, au sens d’un travail de paix en
profondeur,  qu’une guérison globale semblait
réaliste.

Cet
essai est la synthèse des réflexions et expériences de près de
quarante années de recherches sur la thématique communautaire. Le
centre de recherches de Tamera a développé un enseignement issu des
prises de conscience qui sont le résultat de ce travail. Chaque
chapitre peut être lu et étudié indépendamment; chacun propose une
partie de notre approche de la guérison. Naturellement, certaines
réflexions centrales sont déclinées dans plusieurs contextes, pour
éclairer les différents aspects du changement de système nécessaire
pour notre civilisation. Ce livre a été écrit pour les visiteurs et
les étudiants du monde entier qui viennent à Tamera afin de
comprendre le nouveau système mis en place ici. De plus, cela
pourrait ouvrir des perspectives intéressantes à toute personne en
recherche, sur le plan politique et personnel. Le livre est conçu
avec la volonté de proposer un renouvellement de l’humanité dans
toute sa globalité et n’a pas pour objectif une thérapie
personnelle. À tous ceux qui s'interrogent sur le sens de leur vie
et sur leurs perspectives d’avenir, cet essai propose un regard
nouveau sur leurs questions: toute véritable guérison individuelle,
profonde et durable, présuppose d’avoir un concept global de
guérison, car ce n’est pas l’individu isolé mais l'humanité entière
qui est piégée dans un traumatisme commun à tous. La compréhension
du traumatisme collectif change notre vision du processus de
guérison.

La possibilité d'une guérison globale est inhérente aux
pouvoirs extraordinaires de la vie elle-même. Etty Hillesum, juive
hollandaise, avait vingt-neuf ans quand elle a été déportée dans un
camp de concentration. Dans son journal, elle a écrit:

​
La misère est vraiment
grande, et néanmoins, tard dans la soirée quand le jour derrière
moi a disparu dans l’obscurité, je marche souvent d’un pas léger le
long des barbelés. Puis ça sort de mon cœur, encore et
encore – je ne peux pas
m'en empêcher, c'est comme ça, cela provient d’une force
élémentaire: la vie est quelque chose de merveilleux et de grand,
plus tard nous devons construire un monde tout nouveau – et à
chaque crime de plus, et à chaque cruauté supplémentaire, nous
devons répondre par un supplément d'amour et de bonté que nous
devons faire émerger de nous-mêmes.1

Elle a écrit ceci en 1943, peu avant sa mort dans la
chambre à gaz. Que ce livre contribue à l'accomplissement de sa
dernière
volonté.
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​
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Nous vivons une époque apocalyptique. Grâce aux médias
modernes, nous avons un aperçu de ce qui se passe sur cette
planète, jour après jour. Nous voyons les miracles de la
technologie, l’éclat des façades urbaines, la richesse des
élites; et
nous voyons des individus battus, affamés et assassinés sur tous
les continents. Nous voyons comment la couche extérieure de notre
planète, la biosphère, est de plus en plus détruite, et comment
l'expansion incontrôlée de l'économie de monopole détruit toujours
plus de nature et de vie pour augmenter son profit. Actuellement,
la plupart des futurologues s'accordent à dire que la civilisation
humaine a besoin d'un changement fondamental de paradigme si elle
veut assurer sa survie. À cette fin, ils pensent à de nouveaux
systèmes pour résoudre les problèmes liés à l'énergie, à la
nutrition, à la vie urbaine, à l'organisation sociétale, à la
communication, aux marchés et à la finance. En outre, le
développement de la technologie numérique ouvre de nouvelles
perspectives, jusqu'à la colonisation de la planète Mars: il ne
semble y avoir aucune limite aux fantasmes futuristes.

On aimerait se joindre à de tels trips s'ils n'étaient
fondés sur une faille fondamentale. Ces idées considèrent presque
exclusivement les facteurs du monde extérieur, et ignorent les facteurs bien
plus fondamentaux du monde intérieur de l’être humain. C'est sans
doute vrai: nous avons besoin d'un changement de paradigme pour
assurer la vie future sur Terre. Mais ce changement de paradigme
englobe aussi notre propre façon de penser et les objectifs que
nous nous sommes fixés. Le monde humain d'aujourd'hui est
défaillant, mais pas seulement en raison d’une mauvaise
organisation de la société et de l'économie du capitalisme dépassé;
il l’est principalement en raison de l'être humain lui-même. L’être
humain est la cause de son propre échec parce qu'il a oublié de
tenir compte d’aspects essentiels de son propre monde intérieur. Ce
monde intérieur comprend les mouvements de l’âme, les élans de la
libido, la sexualité et son animalité, les pouvoirs spirituels, les
espoirs et les peurs, tout le potentiel d'énergies non reconnues et
inexploitées. C'est le fonctionnement humain interne qui dirige les
processus politiques et économiques du monde extérieur. La réussite
d’une révolution sociale dépend du changement du fonctionnement
interne de l’humain. C'est pourquoi ce livre se concentre
principalement sur la transformation intérieure.

Cette analyse – que la société et la politique sont basées sur
le mépris de la vraie nature de l'être humain – s'applique plus ou
moins à toute l'époque du patriarcat. Cette époque a commencé avec
la construction des pyramides égyptiennes et avec l’idée d’un
exercice impérialiste du pouvoir. Depuis lors, l'humanité a
construit un système qui ne peut être maintenu qu'en réprimant et
éliminant des aspects essentiels de l'âme humaine, en particulier
ses aspects féminins. Aujourd'hui, ce système fonctionne si bien
qu'aucune force d’opposition ne peut se mesurer à lui. En même
temps, de plus en plus d’êtres humains, d'animaux et d'autres
co-créatures en sont victimes. Derrière les slogans des partis
politiques et les promesses sans bornes de « l'industrie du bonheur
» se cache la misère psychique d'une société civile en
décomposition. Contre un fléau qui vient de l'intérieur, presque
personne ne peut se défendre. La vie citoyenne est devenue un
appendice des systèmes de pouvoir économique, que plus personne
n’est capable de comprendre. Le temps de la démocratie et de la
société civile libre est révolu; les ressources sont épuisées: une
ère touche à sa fin.

Nous vivons dans un monde difficile, et ainsi le sont aussi
les efforts intellectuels et spirituels qu’il nous demande. Je sais
que certaines parties de ce livre ne se lisent pas facilement, à
cause de
leur contenu douloureux. Quand cela devient trop, on peut
simplement passer à un chapitre différent. J’ai essayé de partout
laisser transparaître la vision de la guérison. Cela a conduit à
quelques répétitions: qu’elles soulignent l’urgence de ce qui est
dit. De cette façon, les différentes parties peuvent aussi être
lues indépendamment.

J'écris ce livre en tant que porte-parole du projet Tamera
au Portugal. Ce livre contient les enseignements tirés de quarante
années de recherche sur la question: comment des êtres humains peuvent-ils
vivre ensemble, et quelle vision d’avenir pour un monde non-violent
découle de cette expérience? Je ne décris pas ici la forme
extérieure du monde à venir, mais ses fondements humains, dans la
mesure où ils sont devenus visibles dans notre travail à Tamera. Ce
n'est pas l'aspect technique, économique et politique d'une société
future qui y est abordée, mais son fonctionnement intérieur: ses
fondements sexuels, sociaux, écologiques, éthiques et religieux. Je
veux montrer jusqu’à quelles zones intimes de notre existence
humaine nous avons dû avancer pour comprendre la destruction de
notre culture, et percevoir les possibilités de guérison. Dans ce
projet, nous avons commencé par travailler sur la question de la
communauté, et cela nous a conduit à travailler sur les questions
de l'humanité entière.

Afin d’explorer les structures internes de l’existence
humaine et de découvrir la logique interne d’une vie véritablement
humaine, nous devions constamment questionner et adapter
notre façon
de vivre ensemble. Lorsque nous avons jeté les bases de ce qui
allait devenir la communauté – avec un petit groupe en 1978 – nous
avons pris une décision fondamentale pour toute notre vie. Je
savais qu'à partir de là, je devais participer à toutes les phases
de construction de la communauté afin de comprendre comment les
conflits de groupe se développent et comment les résoudre. J'étais
scientifique et écrivain, mais j'avais besoin pour ma recherche
expérimentale d'une pratique et, depuis, cette pratique n’a jamais
cessé. Rien de ce qui peut se produire entre êtres humains ne m’a
été épargné. Si l'on veut savoir comment fonctionne l'humanité, il faut
apprendre comment fonctionne un groupe, car un groupe contient
toutes les facettes de lumière et d’ombre de notre existence
humaine.

​
Au fil de notre
travail continu dans la communauté, les contours d'une utopie
concrète se sont dessinés de plus en plus précisément. Ses
caractéristiques globales sont ancrées dans une nouvelle forme
d’humanité. Tout particulièrement dans le domaine de la sexualité
et de l'amour nous avons trouvé des clés pour un changement
fondamental du corps collectif. « Il ne peut y avoir de paix sur Terre tant
qu'il y a de la guerre dans le domaine de l’amour
»1, a déclaré la journaliste de paix Leila
Dregger. C'est ainsi que la guérison de l'amour, en particulier
l'amour sexuel, devenait de plus en plus central dans notre
travail.

Les pensées et les visions décrites dans ce livre tournent
autour de l'image d'une nouvelle civilisation humaine sans peur ni
violence. Nous l'appelons « Terra Nova ». Elles ont fait apparaître
des connexions passionnantes entre les idées les plus élevées d’un grand
Tout et les découvertes concernant les relations humaines
interpersonnelles. Nous avons besoin d'expériences sensuelles et
spirituelles pour parvenir à croire en une réorientation réussie du
développement mondial. Pour assembler ces expériences en une image
cohérente, il faut de plus un travail spirituel et intellectuel. Je
suis conscient que le concept de Terra Nova présenté ici ne peut
être réalisé immédiatement partout. Nous sommes des participants
actifs d’un processus historique dont personne ne peut prédire le
résultat. Nous pouvons cependant donner des impulsions pour une
nouvelle direction. Ce qui me semblait plus important que la
concrétisation immédiate de Terra Nova était l'image globale et la
direction de la grande transformation dans laquelle nous nous
trouvons.

Les élaborations qui suivent ne portent pas sur le projet
Tamera, mais sur les principes fondamentaux d'une révolution
humaine. On ne devra pas évaluer la pertinence de cet essai
en se basant sur
les objectifs atteints par un groupe particulier. Même si de
nouvelles turbulences surgissent et entravent notre développement,
les connaissances de base que nous avons acquises pendant ces
nombreuses années resteront valables. Le moment est venu. Puissent
de nombreux groupes, dans le monde entier, nous rejoindre. Puissent
les pensées pour la guérison de l'amour et le soin des co-créatures
prendre vie dans une communauté d’envergure mondiale. Terra Nova,
c’est la vision d'un monde à venir dans lequel les raisons
historiques de la violence et de la guerre ont été surmontées.
Puisse ce livre montrer que cette vision est pragmatique. Un monde
intact est possible, il est fondé sur des communautés
fonctionnelles.







PARTIE I

APOCALYPSE ET
CHANGEMENT D'ÉPOQUE






Chapitre
1: La Catastrophe
Globale
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La mort sévit de manière trop insensée et cruelle.
Aujourd’hui l'humanité et avec elle l’ensemble du vivant, se
rapprochent d’un désastre global: la famine, les catastrophes dans les
domaines de l'eau, de l'énergie et du climat, et enfin dans celui
de l'amour. Le désastre comprend à la fois la dimension matérielle
et psychique de la vie. La guerre dans le monde extérieur et la
dépression à l’intérieur de l’être humain sont deux aspects du même
développement erroné. La catastrophe ravage toute la planète;
l'enfer se rapproche. Nous sommes en train de vivre l’expérience de
l'effondrement des anciens systèmes et l’anéantissement de presque
tous nos espoirs. Des milliards de personnes travaillent tous les
jours pour un système qu'elles ne comprennent plus depuis
longtemps. En suivant l‘actualité, elles apprennent les atrocités
qui se produisent autour d'elles, mais elles ne croient plus à une
résolution de ces problèmes. Elles cherchent de petites niches
privées où elles peuvent exercer leur métier sans trop être
perturbées par cette réalité. Presque tous mes anciens amis se sont
isolés de la réalité globale en se retirant dans un système de
relations privées. Le développement de l'humanité est entré dans
une impasse dont elle ne peut plus sortir par des moyens
conventionnels. Nous sommes témoins d'une civilisation qui fait
fausse route et à laquelle nous appartenons. Ce n’est plus l’heure
de dénoncer. C’est l’heure de s’extraire de la folie d'une culture
qui ne peut être maintenue qu'en tuant chaque jour plus de nos
co-créatures, en exterminant de plus en plus d'espèces, en polluant
toujours plus les eaux souterraines, et en détruisant de plus en
plus de systèmes originels de la vie. C’est aussi l’heure, pour
chacun de nous, d'abandonner de vieilles habitudes et de développer
un système de pensée qui nous donne l’orientation nécessaire pour
que nous puissions à nouveau croire et faire confiance les uns aux
autres.

Au cours de l’histoire millénaire des guerres et des
mesures de globalisation du capitalisme, nous
avons perdu
des valeurs élémentaires, telles que la communauté, la vérité, la
solidarité et la compassion. La population mondiale vit dans
l’hypnose de la peur et la violence. Les jeunes qui s’insurgent
actuellement contre le despotisme des anciennes puissances ont
besoin d'une vision pour un monde nouveau. Toutes les détresses et
les luttes de notre époque pointent vers la nécessité que
l’humanité développe une utopie convaincante, et crée à l’échelle
planétaire des incubateurs où elle devient réalité. La date du 21
décembre 2012 du calendrier Maya n'a pas marqué la fin de
l'humanité, mais le début d'une nouvelle ère. La vision d'un
nouveau monde interconnecté, proclamée par les prophètes numériques
de la Silicon Valley, n'est pas erronée, mais elle nécessite
d'urgence un complément philosophique et éthique pour que
l'information universelle inhérente à tous les êtres puisse
s’exprimer: c’est elle qui permet un avenir sans violence. Cet
essai est destiné à étayer cette pensée.

Au-delà de toutes
larmes

Nous qui vivons en paix sommes constamment entourés d'une cruauté que
nous ne pourrions pas supporter si nous y étions confrontés
directement. Les structures du capitalisme mondial ont privé des
centaines de millions de personnes de leurs attaches naturelles, de
leur accès à la nourriture et à une eau potable saine, et d’une
perspective positive pour la vie. Les méthodes avec lesquelles les
guerres sont actuellement menées, les dissidents torturés, les
médias manipulés, et les témoins tués sont trop cruelles pour être
décrites. En outre, les stratégies de politique énergétique
mondiale et de gestion de l'eau à l’échelle mondiale privent les
régions pauvres de la Terre des bases matérielles vitales pour leur
existence. Ce développement est systématique et continuera jusqu'à
ce que nous l'arrêtions ou jusqu'à ce qu'il trouve sa fin ultime
dans un holocauste mondial dont nous avons eu un aperçu à
Fukushima, au Japon, en mars 2011.

La douleur du monde dépasse notre entendement. Nous pouvons
ouvrir notre coeur lorsque nous voyons la souffrance d'un animal mourant
devant nous, mais nous ne pouvons plus ouvrir notre coeur lorsque
nous voyons aux informations les grands massacres dont des enfants,
des femmes, des peuples entiers et des animaux sont victimes chaque
jour. La barbarie mondiale a atteint une dimension inimaginable. Il
n'y a pas de forum public pour l'expression de cette douleur. Il
n'y a pas d’écho dans le monde face à la mort des jeunes dans les
villes syriennes. La douleur est d’autant plus horrible lorsqu'il
n'y a pas d'espoir d’une rédemption.

Les jeunes du monde voient devant eux un avenir sans sens
et sans objectif. Pour cette raison, leur grand potentiel d'action
ne peut être mis à profit de manière sensée. De plus, ils font
collectivement l'expérience d‘une trahison continuelle, qui conduit à
l’accumulation d’un fond de haine. Une grande partie des jeunes
hommes dans le monde vit actuellement en « mode tueur ». Ils sont
pris dans une spirale de violence dont ils ne peuvent plus se
libérer. L'épidémie de cruauté qui éclate aujourd'hui partout sur
Terre est la conséquence logique d'un système qui n'aurait pu être
inventé de façon plus diabolique. Pour comprendre les dimensions
nécessaires dans lesquelles un mouvement de paix mondial doit
travailler, nous devons d’abord reconnaître les dimensions de la
souffrance dans laquelle beaucoup d’êtres humains périssent
actuellement. Dans un magazine d'actualité allemand, j'ai lu le
reportage suivant sur une fille vietnamienne contrainte à la
prostitution:

​
Sina Vann [...] a été kidnappée il y a 12 ans dans
son Vietnam natal. Des trafiquants d'êtres humains l'ont fait
passer clandestinement au Cambodge où les femmes vietnamiennes sont
recherchées en raison de leur teint clair (plus la peau est
blanche, plus le prix est élevé). Elle s'est réveillée sur un lit à
Phnom Penh, droguée, nue et saignante. Sa virginité avait été
vendue à un touriste sexuel pour quelques centaines de dollars.
Elle ne sait pas d'où il venait. Elle a été enfermée, ligotée et
battue. Elle a été vendue quatre ou cinq fois vierge, à des clients
cambodgiens qui n'ont pas remarqué que son vagin venait d'être
recousu (une pratique courante pour assurer que les femmes
saignent). Elle a été torturée avec des électrochocs lorsqu'elle a
refusé de servir les clients. L'avantage des électrochocs est
qu'ils ne produisent aucun dommage visible, qui réduirait la valeur
d'une fille.1

Avons-nous encore des sentiments, des pensées, des mots
avec lesquels nous pouvons réagir adéquatement à une telle bestialité? Cela
ressemble à la pire scène d'un film d'horreur, mais c'est factuel
et cela se passe tous les jours! Et ce n’est qu’une scène du
massacre quotidien sur Terre, aussi quotidien que les abus
perpétrés dans les réseaux de pornographie enfantine dans tous les
pays, du Canada à l’Australie en passant par l’Europe.  La
sexualité est l'une des zones de crise les plus atroces de notre
temps. Une parmi beaucoup d’autres. Lorsque nous ouvrons nos yeux
sur la souffrance de nos co-créatures, nous devenons témoin d'une
histoire qui n’en finit jamais. Derrière la consommation matérielle
de notre société se trouve la souffrance indescriptible de
milliards d’êtres vivants. Elle se trouve derrière les menus de nos
restaurants, les prescriptions des médecins et les chiffres sur le
marché boursier. Le bien-être d'un côté est obtenu au prix de
meurtres systématiques de l'autre. D'innombrables êtres humains et
animaux paient de leur vie pour ce que nous consommons au
quotidien.

Nous devons faire quelque chose pour mettre définitivement fin à ces
atrocités. Nous devons développer une idée, un plan d’action global
pour la libération de la vie et de toutes les créatures. Un plan
pour la libération de l'amour, un plan pour une nouvelle humanité
sur une nouvelle Terre. C'est ainsi que le plan de biotopes de guérison
a vu le jour et est
devenu la base de notre travail (voir Partie IV).

Au nom de la
vie.

Au nom de
l'amour.

Au nom de tous
les êtres.







Chapitre 2:
Révolution pour la vie

​Retour à Table des Matières

Le plan s'est développé au cours des escalades
apocalyptiques au niveau planétaire depuis les années 1970. En
bref: il
s’agit de fonder une nouvelle culture en coopération avec tous les
êtres de la grande famille de la vie. Il s’agit aussi de libérer de
tout refoulement la nature intérieure de l’être humain, et de
l’intégrer dans l'éthique supérieure de la vie. Il s'agit en
définitive de trouver une sorte de code essentiel pour une
civilisation sur notre planète qui soit humaine. Les
caractéristiques du plan sont décrites plus précisément dans la
partie IV de ce livre, mais nous voulons d'abord mettre en lumière
certains aspects de la situation globale actuelle.

Une contradiction intérieure imprègne toutes les
institutions actuelles – la contradiction entre les lois de la société et
les lois de la vie, entre la sociosphère et la biosphère. L'être
humain est un Zoon Politikon, un être sociétal et, en tant que tel,
il est soumis aux lois de la société. Cependant, conformément à sa
nature physique et spirituelle, il fait en même temps partie du
biocosme, et il est donc soumis aux lois de la vie universelle. Si
ces deux lois se contredisent, la maladie, la criminalité, la
violence et la guerre surgissent. Aujourd'hui, nous vivons le point
culminant de cette contradiction. Nous sommes arrivés à une
frontière apocalyptique, au-delà de laquelle la survie n'est plus
possible.

Ce qui a commencé dans les pays arabes au début de 2011
était l’aperçu d'une guerre mondiale qui pourrait bientôt éclater
partout. Les guerres civiles dans les pays arabes s'étendront
inévitablement aux centres urbains du monde occidental, si nous ne
donnons pas une direction humaine à cette révolution avant qu’il ne
soit trop tard. La force de vie opprimée est en train de se dresser
contre ses oppresseurs. Nous vivons une bataille mondiale entre les
forces de la vie et les forces de destruction. Un groupe très
organisé d’entreprises multinationales, de banques, de loges
maçonniques, de services secrets et de gouvernements ont enveloppé
la Terre dans un réseau d'exploitation et de violence. L'Allemagne
envoie des chars aux pays arabes, qui peuvent ensuite être utilisés
selon le caprice des despotes contre les manifestants. Le
capitalisme mondial a détruit les dernières communautés, les
dernières loyautés, les dernières connexions à l'humanité et
l'éthique. Cependant, l'ère de la mondialisation capitaliste ne
peut pas continuer sans une effusion de sang inimaginable et sans
la destruction massive de la nature, un fait que les banques et les
multinationales savent très bien. Leurs « Illuminati » et maîtres à
penser feraient bien de se poser la question s’ils ne voudraient
pas tout de même se réveiller avant qu’il ne soit trop
tard.

Le monde s'est fendu. Les vieux systèmes
éclatent; de
nouveaux pouvoirs émergent qui ne peuvent plus être contenus. Les
gens partout dans le monde descendent dans la rue. Ils protestent
contre un système qui a trahi ses promesses à tous les niveaux. La
synthèse de ces événements constitue l'appel à un nouveau concept
de la vie humaine sur la planète Terre. Nous avons perdu le contact
avec l’ordre supérieur et nous devons le retrouver.  Il s’agit
de l'ordre divin de la vie universelle, auquel l'être humain et la
nature appartiennent. Nous l’appelons la Matrice Sacrée. Aussi
présomptueux que cela puisse paraître, c'est ce qui est nécessaire
aujourd’hui. Nous avons besoin d'une nouvelle base pour vivre
ensemble, et d’une nouvelle base pour vivre ensemble avec toutes
les créatures. Deux mille ans après Jésus-Christ, soixante-dix ans
après Auschwitz et quatorze ans après le 11 septembre, nous devons
dire avec certitude: nous avons besoin de nouvelles bases pour la
vie sur notre planète. De nouvelles bases éthiques, spirituelles,
scientifiques, sociales, sexuelles, écologiques, technologiques et
économiques. Avant tout, nous avons besoin d'un nouveau monde
intérieur, dont peuvent émerger les forces capables de créer Terra
Nova. La création de petites communautés à la campagne ou en ville
est insuffisante, tant qu'elles ne s'inscrivent pas dans un
contexte plus grand. Cependant, même les plus petits groupes, les
librairies et les cafés peuvent aider à établir ce contexte plus
grand nécessaire pour Terra Nova.

La révolution peut être gagnée si elle est fondée sur la
certitude d’un but positif. Nous avons besoin d'une révolution qui accepte
l'esprit, le désir et l'amour, le droit à la vie pour tous les
êtres, et la quête religieuse de l’être humain. Nous avons besoin
d'une révolution qui aide les pauvres, les exploités et les
opprimés, les enfants, les animaux et toutes les créatures qui ont
si urgemment besoin de notre aide aujourd'hui. Nous nous aidons
ainsi également nous-mêmes. Cette nouvelle révolution doit à
nouveau donner aux enfants l'expérience d’un chez-eux. Elle doit
aussi reconnaître que les animaux élevés pour la production de
viande ou de fourrure ont un cœur et une âme. C'est là le
changement de système le plus profond et le noyau du drame mondial.
Nous ne devons pas seulement changer de pouvoir politique; nous
devons transformer fondamentalement notre concept d'une société
humaine. Il s'agit de passer d’une mécanique meurtrière à une
solidarité et une assistance compatissantes. Nous avons besoin
d'une révolution dont la victoire ne créera pas de perdants, car la
situation qui en résultera sera bénéfique pour tous.

Le terme « révolution » est potentiellement problématique,
car il est immédiatement associé à la violence. Afin d’atteindre
son objectif humain, la présente révolution devra renoncer à toute
pensée de violence. Toute révolution née de la violence et de la guerre ne fera
que réitérer les anciennes structures de violence et de domination;
c'est une leçon de l'histoire. Un but humain ne peut être atteint par des
moyens inhumains. La fin ne justifie pas les moyens.
La confrontation
nécessaire pour la révolution actuelle n'est pas militaire mais
mentale et spirituelle. Pour créer la nouvelle culture, nous avons
besoin de champs de force mentaux et spirituels. (Au lieu de «
révolution », nous pourrions parler de « transformation », car il
s’agit d’une transformation spirituelle. Cette transformation est
cependant si radicale que j'ai choisi le mot « révolution
».)

Un thème central de la révolution actuelle, dans son noyau
le plus intérieur, est le thème de l'amour sexuel connecté
à une éthique
fondamentale de la création, soit la réunification d’éros et
religion. Le terme « religion » ne signifie ici plus l’appartenance
à une confession, mais la vie retrouvée dans l'unité avec la
création. Séparés depuis des millénaires par les doctrines morales
désastreuses des grandes religions du monde, éros et religion
doivent à nouveau se retrouver unis pour que l’être humain puisse
accéder à la source d'où provient toute la vie.

​
Pour mettre fin à
la spirale de la violence, nous devons trouver une force intérieure qui nous
permette de ne pas réagir avec de la vengeance aux injustices que
nous avons dû subir. Les pèlerinages guidés par Sabine Lichtenfels
à travers la Colombie, le Portugal et Israël-Palestine ont été
dédiés à ce changement de paradigme. Elle appelle « Grâce » le
pouvoir qui est « plus fort que toute violence »1. Nous étions très émus quand nous avons rencontré
en Israël une jeune femme dont le visage avait été défiguré; elle
avait été sévèrement blessée lorsqu'un jeune palestinien avait
commis un attentat-suicide près d'elle. Dans son livre,
Grâce: Pèlerinage
pour un avenir sans guerre, Sabine Lichtenfels décrit la
situation:

Il y a trois
ans, elle a été victime d'un attentat-suicide dans un bus et, par
miracle, elle a survécu. Nous l'avions déjà rencontrée ici, il y a
des années, dans la forêt de Jérusalem. C’était une belle jeune femme. Maintenant,
elle est assise ici dans notre tente et parle. Pendant deux mois
elle était dans le coma et les médecins avaient fini par baisser
les bras. Elle comprend parfaitement la souffrance palestinienne
(...)

​
Tous ceux qui
l’écoutent sont
consternés par son histoire. Après des jours intenses en
Cisjordanie, où nous avons surtout perçu les souffrances des
palestiniens, nous ressentons maintenant de près l'expérience de
l'autre côté. Cette jeune femme ne voulait rien d'autre que vivre.
Tout comme les palestiniens. L'âme doit comprendre encore et
encore: ce n'est pas si facile; il n'est pas possible de diviser le
monde en victimes et agresseurs. La guérison ne peut provenir
d’accusations. Quand elle a été interrogée sur ses sentiments
envers son bourreau, cette jeune femme a seulement dit: « Peut-être
que j'aurais fait la même chose si j'avais été à sa place
».2

​
De quel côté nous
tenons-nous?
Quiconque a décidé d’être du côté de la vie, ne peut plus dire «
oui » aux habitudes qu'il ou elle a suivies jusqu'ici sans
réfléchir. Si nous avons le courage de regarder les événements
mondiaux actuels, notre organisme entier réagit par un « non! »
absolu. Arrêtez un système qui fait de telles choses! Arrêtez-le
aussi à l’intérieur de vous-mêmes! Voilà le cri d'un
corps
émotionnel sain.
Mais le monde ne peut pas être changé par les émotions. L'esprit,
l'intellect analysant et synthétisant, doit maintenant traduire ce
« non » émotionnel en une stratégie positive qui soit utile. Avec
chaque petite action, chaque pensée et chaque décision, nous
pouvons nous positionner consciemment du côté de la vie. À travers
nos actions quotidiennes, nous tissons un réseau avec lequel nous
renforçons soit un côté soit l'autre. En lavant la vaisselle, nous
pouvons décider « si nous servons le diable ou le Sauveur »3.

Stoppez cette
idiotie globale!

Des millions et des millions de jeunes du
monde entier
seraient disponibles pour construire un nouveau monde, si on leur
offrait une vision crédible vers laquelle œuvrer. Pourtant, ils ne
trouvent presque jamais l'occasion d'exprimer leur potentiel de
façon humaine. Avant qu'ils ne puissent prendre conscience de leurs
forces, le système existant les a déjà canalisé dans sa logique.
Ils sont transformés en hommes de main du système, pour résoudre
des conflits qu'ils n'ont pas causés. Au sommet de la pyramide
sociale, une très petite minorité donne les ordres, comme en
témoigne par exemple la décision d’organiser la Coupe du Monde de
la FIFA 2022 au Qatar. Combien de vies humaines paieront pour cet
accord économique fou! Et le monde entier regarde cela comme si de
rien n’était. En fait, après 150 ans de démocratie et de droits
civiques, ce sont encore de minuscules groupes de pouvoir qui
décident du destin de milliards d’humains. Nous avons du mal à
croire cette histoire tant que nous sommes en plein dedans. Mais,
avec une distance suffisante, le despotisme sans limites, qui
continue de diriger la société humaine sur tous les continents,
devient une évidence.

Automne 2013 – A Istanbul, de jeunes policiers sont en pleine
mission de combat contre des manifestants du même âge. Partout dans
le monde, nous voyons le même théâtre idiot. Partout s’affrontent
deux camps hostiles de jeunes, qui pourraient être amis. Des
ennemis qui pourraient être des amis! Nous ne devons pas permettre
que l’appartenance à des idéologies et à des camps politiques
différents crée des hostilités. Cette mentalité primitive devrait
avoir été dépassée depuis les jeux « cowboys et indiens » de notre
enfance. Ce n'est pas une haine personnelle qui fait des humains
des ennemis, c’est la logique d'un système vicié. Assez! Arrêtez
toute cette folie! Il y a une alternative. Une autre vie est
possible. Il existe un autre plan de création pour nous tous. Nous
ne sommes pas ici pour nous battre les uns contre les autres, mais
pour construire le monde dont nous avons besoin pour nos enfants et
pour nous-mêmes. Nous nous joignons à toutes les forces de paix,
contre la guerre, contre toute forme d'hypocrisie, contre la
distorsion ou la dissimulation de la réalité. Nous ne pouvons plus
détourner notre regard de ce qui arrive vraiment aux victimes, que
ce soit en Syrie ou dans le supermarché voisin. Nous avons des amis
en Palestine et en Israël, en Colombie et au Mexique. Les enfants,
les amis, les amants qui meurent en ce moment pourraient être des
nôtres. Celui qui a entendu leurs cris ne les oubliera
jamais. Cette guerre est partout, tant que persistent les
structures sociétales qui la perpétuent.

​
Lors d'une
manifestation à Sao Paulo, un policier jette son pistolet dans le
feu en disant: « Chega (Assez)! Je ne participerai plus à cela
»4. Avec ses collègues, il était censé intervenir
contre les manifestants; il ne pouvait plus continuer, parce qu'il
savait qu’ils avaient raison. Leur cause était juste, l'injustice
était du côté du gouvernement. Comme partout dans le monde, la
police avait pour mission de protéger le système contre ses
citoyens indignés. C'est ainsi que l'injustice est protégée,
souvent par des moyens militaires. C'est ainsi que chaque
révolution commence. Pourtant, la police est également composée de
jeunes, aussi jeunes et sympathiques que les manifestants. Les
policiers savent, à un certain niveau, que la cause que défendent
les manifestants est juste; de plus en plus d'entre eux le savent,
mais ils doivent faire leur travail et gagner de l'argent; ils
n'ont pas encore d’autres options. Un jour, quand les manifestants
auront perdu la bataille, ils devront eux aussi retourner à leurs
anciennes places et faire « leur boulot ». Mobilisons-nous de
manière à ce qu’ils acquièrent une perspective nouvelle!

Que se passerait-il s'ils avaient vraiment une perspective
alternative réaliste, la vision d'une société libre d'injustice et
de violence?
D’une société dans laquelle ils ont tous assez à manger, sans avoir
besoin d'obéir à des lois injustes? D'un monde où ils pourraient
aimer librement, sans risque de condamnation, y compris les
femmes?  Que se passerait-il si les millions de personnes qui
manifestent actuellement dans les rues et sur les places publiques
avaient une vision claire et commençaient à la mettre en oeuvre? –
Ce serait l’émergence réelle d'un monde libre avec des communautés
fonctionnelles, des centres autonomes et des économies de
subsistance, avec des couples amoureux libres de la peur de
punition, avec une religion libre et une culture libre. Nous
aurions des écoles où les enfants apprendraient les secrets de la
vie. Et il y aurait des centres de recherche pour de nouveaux
systèmes de communication et de nouveaux systèmes énergétiques;
pour de nouvelles façon de se loger, une nouvelle architecture, et
de nouveaux paysages d’eau avec des biotopes alimentaires; pour de
nouvelles méthodes de guérison, et une nouvelle coexistence avec
les animaux. Nous aurions des Écoles de l'Amour pour enseigner aux
deux genres de nouvelles manières de se rencontrer, et de nouvelles
écoles « monastère » pour la coopération avec le monde spirituel.
Partout sur Terre, dans tous les pays, sur tous les continents, ces
nouveaux centres vont naître. Les jeunes policiers ne se battront
plus contre les manifestants, mais s'allieront avec eux pour créer
ce monde nouveau. Un monde qui est plus que jamais à portée de
main, parce que nous disposons du savoir nécessaire.

Le changement du
système dans nos propres corps: les maladies de la transformation

Le monde est en transformation. La transformation, c’est la
conversion de systèmes mentaux et spirituels. Nous sommes à la fin
d'une ère historique (patriarcale, impérialiste, capitaliste) et au
début d'une nouvelle ère: nous sommes des “humains en métamorphose”. Nous
vivons sur le pont suspendu du passage entre l'ancienne et la
nouvelle ère. Le changement de système nécessaire se produit
également en nous. Lorsque les anciens et les nouveaux champs
d'énergie entrent en collision dans l'organisme humain, cela peut
provoquer des symptômes de maladie dans notre corps. Nous parlons
ici de « maladies de la transformation ».

Toutes les maladies psychosomatiques peuvent être des
maladies de transformation, qui guérissent
d'elles-mêmes dès qu'une solution se révèle dans l'organisme: les
maux de tête, les douleurs articulaires, les maladies de la peau,
les troubles de la coordination jusqu'à la maladie de Parkinson.
Nous faisons l’expérience de ce moment difficile de la transition à
différents niveaux: des problèmes spirituels liés à la quête de
sens, aux problèmes humains dans l'amour ou au travail, jusqu'aux
problèmes écologiques et politiques à l’échelle mondiale. Beaucoup
de problèmes, de conflits et de peines dont nous avons souffert
jusqu'ici en privé – parce que nous croyions que nous avions à les
résoudre individuellement – ne proviennent pas d'une déficience
personnelle, mais d'une situation globale objective qui exige un
changement de fond en comble. Nous avons besoin d’une nouvelle
façon de penser et d’un nouveau savoir qui nous montrent l’issue.
Une des idées fondatrices du Projet des Biotopes de Guérison
(voir Partie
IV) a été de concentrer le plus de savoir possible en un seul
endroit, afin d'ouvrir la conscience et l'intellect aux
possibilités d'un travail de guérison global. Nous avions besoin de
voir concrètement l’image pour croire à sa réalisation. 
Aujourd’hui, un tel endroit est en train de prendre forme au sud du
Portugal.
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